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Montbéliard :  sans date (vers 1817).     UNE ÉTUDE MANUSCRITE À SIX MAINS DE LA FLORE DE MONTBÉLIARD
  
Comment: In-8° (224 x 184 mm), [1] f. - 191 pp. (numérotées 54-241, avec le f. 86-87 coupé et un cahier inséré
portant les pages 86-87-87a-87b) manuscrites aux encres brune et noire et au crayon, cahier de papier bleu à plats
cartonnés, pièce de ttre laissée blanche au plat supérieur. Manuscrit botanique inédit recensant quelque 700 espèces
indigènes de la commune de Montbéliard et de ses environs. Organisé par classe et ordre, le manuscrit ne comprend
que les partes sur les Monocotyledones et les Dycotledones. La première parte consacrée aux plantes
Acotyledones, mentonnée à la table, est absente (elle ne semble pas avoir été reliée). L'ouvrage débute ainsi à la page
54 avec l'espèce n°131. Il se conclut par 6 f. de table alphabétque. Pour chaque espèce, l'auteur recense le nom
scientfque, parfois le nom vernaculaire, la période de foraison ou quelques informatons (« ce sont ces espèces qui,
dans de certaines anées, donent à nos vins le goût qu'on appelle arneyi dans notre patois » [p. 89]), et surtout les lieux
d'observaton et de cueillete : « canal qui va de la rigole à la machine hydraulique » (p. 59), « vigne du Notaire Fallot »
(p. 141), « en juin et juillet 1812 et 1813, il se trouvait abondamment dans les fossés des graviers ; mais depuis qu'on
les a curés, on ne l'y trouve plus » (p. 78), « il n'y a pas longtemps que les apothicaires en faisaient recueillir par une
femme qui est morte, sans vouloir jamais indiquer le lieu où elle croit » (p. 122)... Le botaniste s'appuie parfois sur les
observatons de ses prédécesseurs, citant principalement Léopold-Emmanuel et Charles-Emmanuel Berdot (auteurs
d'une Enumerato Methodica strpium, in agro Montbelgardensi lectarum demeurée à l'état de manuscrit). Il n'hésite
toutefois pas à conclure à des erreurs de leur part : « je l'ai cherchée inutlement plusieurs années de suite dans le lieu
indiqué. Je présume que Berdot l'a confondu avec l'allium sphacrocephalum qui est très commun dans toute la
champagne du Doubs. Il a les feuilles cylindrinques et l'al rotundum les a plates. » (p. 88). Un ouvrage ou manuscrit
portant le ttre Catalogue des plantes indigènes à l'ancienne principauté de Montbéliard / Bernard, directeur des
jardins de S. M. le roi de Würtemberg / 1813-1825 est conservé à la bibliothèque de la Société d'Émulaton de
Montbéliard (091 BER (05)) ; Charles Contejean, dans sa communicaton du 13 août 1853 à la même société, atribue
à Pierre-Frédéric Bernard un manuscrit non-daté portant le ttre Catalogue des plantes indigènes à l'ancienne
principauté de Montbéliard et aux contrées qui l'avoisinent. Néanmoins, Contejean mentonne dans Revue de la Flore
de Montbéliard que le manuscrit en queston recense 859 espèces, alors que le présent n'en comprend que 826. Il
semble en tous cas s'agir d'un manuscrit de travail collaboratf. En efet, un second auteur a ajouté la table, les
indicatons d'ordre en tête de page, un cahier de 2 f. et une centaines d'espèces non-recensées par son collègue. Il
efectue en outre de nombreuses correctons -- ratures, organisaton du manuscrit, orthographe du nom des espèces
-- et fait part de ses découvertes : « [Première main] Je ne l'ai observé qu'au bord de la route vis-à-vis des neufs
moulins et en abondance autour du grand tlleul vis-à-vis de la porte St Pierre. En 1817 il n'y existait plus. [Deuxième
main] Le printemps de 1818 on a reproduit plusieurs individus » (p. 148) ; « je l'ai trouvé en 1821 sur les bords de la
Grappiote » (p. 191). On relève enfn deux annotatons d'une troisième main, pp. 191 et 199 : « en Juin M. Wetzel l'a
trouvée près de Betancourt. Très rare. » Le manuscrit semble ainsi avoir été composé par un premier botaniste autour
de 1817, puis être passé aux mains du second vers 1818 ; le troisième auteur a pris le relais avant la mort de Pierre-
Frédéric Wetzel en septembre 1844. Trois principaux botanistes efectuent à cete période des travaux sur la fore de
Montbéliard : Pierre-Fréderic Bernard (1749-1825), surintendant des jardins du roi à Stutgard, rejoint Montbéliard
en 1813 pour se consacrer à l'étude de sa fore indigène. Il fait la même année la connaissance de Pierre-Frédéric
Wetzel, tanneur de profession qui, frappé par cete rencontre, se tourne vers la botanique. Selon Contejean
(communicaton du 13 août 1853), « Tant que Bernard vécut, les deux amis se livrèrent conjointement à l'étude de
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nos plantes indigènes. Le docteur [Léopold Théodore] Flamand les accompagnait quelquefois dans leurs excursions. »
(p. 12) C'est Wetzel qui inita à la botanique Charles Contejean (1824-1907), l'un des fondateurs de la Société
d'émulaton de Montbéliard.    Reliure usagée, dos manquant.  
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